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Salut lire AlI>ioss salut reine des mers,
TIWÏàpl qui s'élèveSaur frais de l'univers

S ý1 'igýrhlt chaque année
Et les blancs escadrons lie tes nombreux vaisseaux,
Enfinaç laissent plus de pirages nouveaux

À l'onde consternée.

La vapeuera iméê sous ta puissante main,
Et comme liéclair donne à la foudre un chemin,

u-.- ' Klanceé parý le monde,
Tes h4ves frtatàdits et-tes marchands vermeils,
Tua fasstamtlquýesmoes, ton orgueil sans pareils

Et ta ruse féconde.

Tu dias et comme sei temps du sage Solomon,
q.uaperlseureuk destins de Tyr et de Sidon,

e' âubjuguèrent les vagues,
Te cédant leurs trýésors'et recevant ta loi,
Les peuples du lointain sý1endormcnt, pleins de foi

t'i.,,;>.& tes promesses vagites.

Tu di;. et les hourrahs de tes vieux matelots,
DWýesumi vaincus: en roulant sur les flots

, ' 1r<rélament les désastres;.
Tes Bretons sont partout,,et piartout triomphans,
Et s" t*re un Jour manquait à tes enfans

Tu peuplerais les astres !1,,

C'est bien, mère adoptive, à ton sein glorieux,
Qu claque jour suspende un peuple tout joyeux

De sa mère nouvelle,
C'ust bien, brillante reine, à ta couronne d'or,
Que mille diamants se rattachent encor

Qu'elle soit la plus belle!

Xts coàibat sont finis, ton arme désormais,
Sur les deux océans, ton arme c'est la paix,

Cette Paix adorée,
#itlre à tes calcula aux chiifret monsIrue04jk

,te *oan& esclave lier d'un joug voluptueux,-
D'une chaîne dorée.

Y.JWný

Mais l'orage a.grondé;- de l'Europe endoiaite,
Dissipant tout à coup la lourde léthargie5 .

Quels longs gélnissesetis!
Quelle clameur immense et quelle, multitude
De voi, Çt de rumeurs troublent ta quiétude

De leurs frémissemiens!

Le monde va crouler, du moins mi l'on en juge
P'ar la terreur des rois, qui n'onut plus de reÏ4&,q

Contre la liberté.
A ses vieux erremens le Vatican rebelle
A lancé sur l'Autriche une foudre nouvelle;

La sainte égalité.

La France, ce géant de la pensée humaine,
Encélade nouveau qu'on tejiait às la' 4éc

Sous de trompeuses lois,
De sa couche de»feu, impatient e sclave,
Vomit de tous côtés la bouillonnante lave

Pour la troisième foi,.

Le torrent lumineux fera le tour du globe.
A sa course applaudit I'Alleman . francophobe

S'ur l'autre bord du lkhin;,
Il n'est plus ni grand duc', ni margrave qui tienne
.Et demain vous yerrez, un parlement à Vienne

Umý sénat dans Berlin.

Au livre de l'histoire une nouvelle page,
Qu'annoncèrent jamais ni prophète, ni sage,

A nos regards a lui;
Seprodiges sans nombre uise foule indicible
disputent le pas: toute chose impossible

Est probable aujourd'hui.

Pour chanter ses revers, Louis Philippe peut-être,
Soupire dalls léxil un plaintif héxaniètre,

Et Lamartine est roi !
01, proclame à Lyon la république au prône,
L'autel àl ses côtés, voit s'abîmer le trone
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